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Banque HYDRO du Ministère de l'Ecologie et du Développement Durable, Débits journaliers 
et moyennes mensuelles du Rhône à la station de Beaucaire (www.hydro.eaufrance.fr). 
Origine des données : CNR/HYDRO-MEDD/DE 
 

 
QMM : écoulement mensuel mesuré      -      Qjm : débit journalier moyen 

 
Débits mensuels en m3/s 

 QMM QMN V

J 1350. 1350.  

F 2000. 2000.  

M 2190. 2190.  

A 2380. 2380.  

M 2000. 2000.  

J 2220. 2220.  

J 1310. 1310.  

A 1090. 1090.  

S 980.0 980.0  

O 2330. 2330.  

N 4860. 4860.  

D 4100. 4100.  

 
Crue centennale en automne avec trois épisodes remarquables. 
Voir tableau et graphique ci-dessous 
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LES CRUES DU RHÔNE A BEAUCAIRE 
Octobre 1935 à Janvier 1936

débits journaliers
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Banque HYDRO du Ministère de l'Ecologie et du Développement Durable, Débits journaliers et 
moyennes mensuelles de la Durance à Saint-Paul-les-Durance [Jouques-Cadarache] 
(www.hydro.eaufrance.fr). Origine des données : EDF/HYDRO-MEDD/DE 
 

 
QMM : écoulement mensuel mesuré      -      Qjm : débit journalier moyen 

 
Débits mensuels en m3/s 

 QMM QMN V

J 122.0 122.0  

F 115.0 115.0  

M 267.0 267.0  

A 374.0 374.0  

M 527.0 527.0  

J 383.0 383.0  

J 165.0 165.0  

A 129.0 129.0  

S 122.0 122.0  

O 273.0 273.0  

N 448.0 448.0  

D 377.0 377.0  

 
Sans atteindre les crues formidables du XIXe siècle, l'année 1935 marque un nouveau sursaut durancien, 
avec trois pointes d'automne remarquables. 
Le  5 octobre : 1 080 m3/sec. 
Les 11, 12, 13 et 14 novembre : 980 – 1450 – 1090 – 655 m3/sec. 
Du 25 au 30 décembre, six jours de très hautes eaux débordantes : 
 25 : 780 m3/sec. 27 : 1 270 m3/sec. 29 : 960 m3/sec. 
. 26 : 960 m3/sec. 28 : 820 m3/sec.. 30 : 845 m3/sec. 
Les hautes eaux de printemps culminèrent les 16 et 17 mai : 755 et 745 m3/sec. 
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Débit moyen annuel : 276 m3/sec. 
 
 
 ● Octobre 1935 : 
Archives de la DREAL Rhône-Alpes, Hauteurs des eaux du Rhône, 1921-1974. 
5 octobre 1935 : Le Rhône atteint la cote de 4,76 m le matin, 5 m le midi et 5,26 m le soir à l'échelle de 
Beaucaire. 
6 octobre : 5,44 m le matin, 5,26 m le midi, 5,02 m le soir. 
7 octobre : 4,66 m le matin, 4,64 m le midi, 4,60 m le soir. 
8 octobre : 4,42 m le matin, 4,18 m le midi, 3,94 m le soir. 
 
Banque HYDRO du Ministère de l'Ecologie et du Développement Durable, Débits journaliers et 
moyennes mensuelles de la Durance à Saint-Paul-les-Durance [Jouques-Cadarache] 
(www.hydro.eaufrance.fr). Origine des données : EDF/HYDRO-MEDD/DE 
5 octobre : 1 080 m3/s à Saint-Paul-les-Durance. 
 
 
 ● Novembre-décembre 1935 : 
Le petit Provençal, 14 novembre 1935 
Très longs articles sur plusieurs pages. Nous en extrayons de larges passages concernant plus 
particulièrement la région du Bas-Rhône, avec quelques incursions dans les petits bassins annexes comme 
l'Arc. Les extraits concernent le Rhône et la Durance ; ils sont numérotés dans l'ordre des articles. 
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L'article ajoute : 
"A Bédarrides, par suite de l'importance de la crue, l'Ouvèze a 
franchi la digue de défense, inondant le village et les usines sous 
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une hauteur de 1 mètre 50. En ce coin encore, le ravitaillement est très difficile". 
 
Puis viennent des informations sur l'état du service des chemins de fer, très perturbé ou stoppé. La ligne 
Avignon-Cavaillon fut interrompue le 14 à 9 heures du matin. Les voyageurs ont été transbordés par 
autobus. 
 
 
9 

 
 
A Orange, la plaine est inondée et la situation s'aggrave. 
La digue de Martignon contre l'Aygues fut emportée. 
"Les parties basses du quartier du Grès et des Négades 
sont submergées par les eaux du Rhône et les fermes 
sont complètement isolées". 
A Carpentras, les cours d'eau débordent avec une fureur 
inconnue depuis 1893 et des immeubles sont menacés. 
L'article énumère les dégâts à Mazan, Althen-les-Paluds 
et Entraigues. "La campagne est complètement sous 
l'eau". 
 
10 
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11 
 
A Aramon, le Rhône atteint dans la nuit de mardi la cote record 
de 8 mètres 20. La digue protectrice du village s'est rompue et les 
bas quartiers ont été inondés. 
 
 
DANS LES BOUCHES-DU-RHÔNE 
Arles, 3 novembre 
Dans la nuit, le Rhône est passé de 4 mm à 4 mètres 90. Les bas 
quartiers proches du fleuve, côté Arles et côté Trinquetaille, sont 
sous l'eau. L'envahissement des Ségonnaux menaçait les 
"campagnes" (maison campagnardes) où les habitants se 
réfugient aux étages. 
12 

 
 
13 
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Sur Tarascon encore, l'article rapporte en détails, parfois oiseux, les mouvements des autorités locales. 
Une autre correspondance fait état de "près de cinquante mas" envahis par les eaux et submergés jusqu'au 
premier étage. Des fermiers refusaient de quitter les lieux. A Sénas, la correspondance évoque des 
chasseurs de lapins surpris par la crue dans les graviers de la Durance et se sauvant de justesse. 
 
Un paragraphe est consacré aux inondations dans la vallée de l'Arc et à Trets, où deux enfants de 4 et 7 
ans périrent. Le village des Milles, près d'Aix, était épargné mais à quelques centaines de mètres, l'eau de 
l'Arc avait envahi la plaine. Saint-Pons et Roquefavour mais aussi le Tholonet exhibent les maisons 
envahies, parfois jusqu'à 1 mètre 90. On assure, dans la dernière de ces localités que la crue de l'Arc avait 
atteint une cote supérieure de 25 cm à celle de… 1796, sans référence plus précise concernant cette 
dernière. 
 

 A Tarascon, toujours, le reporter évoque avec émotion le 
spectacle de la plaine alentour et la situation critique des 
villages environnants, Saint-Pierre-de-Mézoargues, 
Vallabrègues et Boulbon.  
 
14 
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Archives de la DREAL Rhône-Alpes, Hauteurs des eaux du Rhône, 1921-1974. 
11 novembre 1935 : Le Rhône atteint la cote de 3,30 m le matin, 3,48 m le midi et 3,55 m le soir à 
l'échelle de l'écluse d'Arles. 
12 novembre : 4,05 m le matin, 4,15 m le midi, 4,30 m le soir. 
13 novembre : 4,89 m le matin, 4,90 m le midi, 4,92 m le soir. 
14 novembre : 4,95 m le matin, 4,98 m le midi, 5 m le soir. 
15 novembre : 4,85 m le matin, 4,75 m le midi, 4,72 m le soir. 
16 novembre : 4,50 m le matin, 4,45 m le midi, 4,45 m le soir. 
17 novembre : 4,40 m le matin, 4,35 m le midi, 4,34 m le soir. 
18 novembre : 4,40 m le matin, 4,56 m le midi, 4,55 m le soir. 
19 novembre : 4,45 m le matin, 4,42 m le midi, 4,36 m le soir. 
20 novembre : 4,15 m le matin, 4,15 m le midi, 4,10 m le soir. 
21 novembre : 4 m le matin, 4,06 m le midi, 4,10 m le soir. 
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22 novembre : 4,20 m le matin, 4,20 m le midi, 4,20 m le soir. 
23 novembre : 3,95 m le matin, 3,80 m le midi, 3,70 m le soir. 
 
9 novembre 1935 : Le Rhône atteint la cote de 4,02 m le matin, 4,28 m le midi et 4,63 m le soir à l'échelle 
de Beaucaire. 
10 novembre : 4,75 m le matin, 4,70 m le midi, 4,70 m le soir. 
11 novembre : 5,16 m le matin, 5,42 m le midi, 5,66 m le soir. 
12 novembre : 6,48 m le matin, 6,70 m le midi, 6,98 m le soir. 
13 novembre : 7,60 m le matin, 7,59 m le midi, 7,59 m le soir. 
14 novembre : 7,68 m le matin, 7,68 m le midi, 7,66 m le soir. 
15 novembre : 7,48 m le matin, 7,37 m le midi, 7,28 m le soir. 
16 novembre : 6,96 m le matin, 6,83 m le midi, 6,82 m le soir. 
17 novembre : 6,74 m le matin, 6,72 m le midi, 6,68 m le soir. 
18 novembre : 6,88 m le matin, 7,03 m le midi, 7,16 m le soir. 
19 novembre : 6,96 m le matin, 6,84 m le midi, 6,74 m le soir. 
20 novembre : 6,21 m le matin, 6,03 m le midi, 5,86 m le soir. 
21 novembre : 6,10 m le matin, 6,23 m le midi, 6,25 m le soir. 
22 novembre : 6,38 m le matin, 6,36 m le midi, 6,32 m le soir. 
23 novembre : 5,88 m le matin, 5,64 m le midi, 5,44 m le soir. 
24 novembre : 4,88 m le matin, 4,68 m le midi, 4,60 m le soir. 
25 novembre : 4,22 m le matin, 4,10 m le midi, 4 m le soir. 
 
Direction départementale des Territoires de la Drôme, Plan de prévention des risques naturels-
Inondation. Commune de Nyons, octobre 2011. 
11-12 novembre 1935 : "forte crue" de l'Aygues, débit évalué à 400 m3/s à Orange, dans le Vaucluse. 
 
Archives de la DREAL Rhône-Alpes, Carton "Statistiques" : Tableau des crues très importantes du 
Rhône, 1932-1951. 
14 novembre 1935 : 7,06 m à Roquemaure (pont de Miémart), 5 m à Arles. 
 
Archives de la DREAL Rhône-Alpes, Hauteurs des eaux du Rhône, 1921-1974. 
Premier pic de crue : 
3 décembre 1935 : Le Rhône atteint la cote de 4,14 m le matin, 4,30 m le midi et 4,38 m le soir à l'échelle 
de Beaucaire. 
4 décembre : 4,45 m le matin, 4,48 m le midi, 4,52 m le soir. 
5 décembre : 4,70 m le matin, 4,72 m le midi, 4,76 m le soir. 
6 décembre : 4,72 m le matin, 4,63 m le midi, 4,52 m le soir. 
7 décembre : 4,34 m le matin, 4,26 m le midi, 4,18 m le soir. 
8 décembre : 4,08 m le matin, 4,02 m le midi, 4 m le soir. 
 
Deuxième pic de crue : 
26 décembre 1935 : Le Rhône atteint la cote de 4 m le matin, 4,03 m le midi et 4,05 m le soir à l'échelle 
de l'écluse d'Arles. 
27 décembre : 4,15 m le matin, 4,21 m le midi, 4,30 m le soir. 
28 décembre : 4,55 m le matin, 4,60 m le midi, 4,60 m le soir. 
29 décembre : 4,32 m le matin, 4,30 m le midi, 4,30 m le soir. 
30 décembre : 4,40 m le matin, 4,53 m le midi, 4,56 m le soir. 
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31 décembre : 4,50 m le matin, 4,47 m le midi, 4,44 m le soir. 
1er janvier 1936 : 4,35 m le matin, 4,30 m le midi, 4,30 m le soir. 
2 janvier : 4,25 m le matin, 4,30 m le midi, 4,35 m le soir. 
3 janvier : 4,33 m le matin, 4,21 m le midi, 4,22 m le soir. 
4 janvier : 4,02 m le matin, 3,95 m le midi, 3,90 m le soir. 
5 janvier : 3,90 m le matin, 3,90 m le midi, 3,90 m le soir. 
6 janvier : 3,90 m le matin, 3,91 m le midi, 3,91 m le soir. 
7 janvier : 4 m le matin, 4 m le midi, 4 m le soir. 
8 janvier : 4,05 m le matin, 4,08 m le midi, 4,08 m le soir. 
9 janvier : 4,10 m le matin, 4,10 m le midi, 4,10 m le soir. 
10 janvier : 3,90 m le matin, 3,84 m le midi, 3,75 m le soir. 
11 janvier : 3,50 m le matin, 3,45 m le midi, 3,40 m le soir. 
 
25 décembre 1935 : Le Rhône atteint la cote de 3,96 m le matin, 4,20 m le midi et 5,06 m le soir à 
l'échelle de Beaucaire. 
26 décembre : 6,02 m le matin, 6,08 m le midi, 6,08 m le soir. 
27 décembre : 6,36 m le matin, 6,52 m le midi, 6,70 m le soir. 
28 décembre : 6,88 m le matin, 6,78 m le midi, 6,75 m le soir. 
29 décembre : 6,58 m le matin, 6,54 m le midi, 6,56 m le soir. 
30 décembre : 6,88 m le matin, 6,98 m le midi, 7,02 m le soir. 
31 décembre : 6,95 m le matin, 6,88 m le midi, 6,84 m le soir. 
1er janvier 1936 : 6,68 m le matin, 6,59 m le midi, 6,56 m le soir. 
2 janvier : 6,70 m le matin, 6,75 m le midi, 6,82 m le soir. 
3 janvier : 6,72 m le matin, 6,62 m le midi, 6,54 m le soir. 
4 janvier : 6,24 m le matin, 6,18 m le midi, 6,18 m le soir. 
5 janvier : 6,14 m le matin, 6,09 m le midi, 6,05 m le soir. 
6 janvier : 6 m le matin, 5,98 m le midi, 5,99 m le soir. 
7 janvier : 6,08 m le matin, 6,09 m le midi, 6,14 m le soir. 
8 janvier : 6,25 m le matin, 6,29 m le midi, 6,31 m le soir. 
9 janvier : 6,36 m le matin, 6,33 m le midi, 6,28 m le soir. 
10 janvier : 6 m le matin, 5,88 m le midi, 5,68 m le soir. 
11 janvier : 5,25 m le matin, 5,12 m le midi, 5 m le soir. 
12 janvier : 4,80 m le matin, 4,80 m le midi, 4,84 m le soir. 
13 janvier : 4,98 m le matin, 4,98 m le midi, 5 m le soir. 
14 janvier : 5,05 m le matin, 5,05 m le midi, 5,06 m le soir. 
15 janvier : 4,98 m le matin, 4,92 m le midi, 4,76 m le soir. 
16 janvier : 4,42 m le matin, 4,34 m le midi, 4,26 m le soir. 
17 janvier : 4,05 m le matin, 4,05 m le midi, 4,14 m le soir. 
18 janvier : 4,42 m le matin, 4,46 m le midi, 4,38 m le soir. 
19 janvier : 4 m le matin, 3,92 m le midi, 3,90 m le soir. 
20 janvier : 4,06 m le matin, 4,10 m le midi, 4,14 m le soir. 
21 janvier : 4,02 m le matin, 4 m le midi, 4,02 m le soir. 
22 janvier : 4 m le matin, 4,02 m le midi, 4,02 m le soir. 
23 janvier : 4,08 m le matin, 4,08 m le midi, 4,10 m le soir. 
24 janvier : 4 m le matin, 3,95 m le midi, 3,95 m le soir. 
25 janvier : 3,90 m le matin, 3,90 m le midi, 3,94 m le soir. 
26 janvier : 4,10 m le matin, 4,12 m le midi, 4,18 m le soir. 
27 janvier : 4,56 m le matin, 4,56 m le midi, 4,54 m le soir. 
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28 janvier : 4,28 m le matin, 4,20 m le midi, 4,12 m le soir. 
29 janvier : 3,92 m le matin, 3,88 m le midi, 3,86 m le soir. 
30 janvier : 4,30 m le matin, 4,58 m le midi, 4,82 m le soir. 
31 janvier : 4,50 m le matin, 4,38 m le midi, 4,36 m le soir. 
 
Banque HYDRO du Ministère de l'Ecologie et du Développement Durable, Débits journaliers et 
moyennes mensuelles de la Durance à Saint-Paul-les-Durance [Jouques-Cadarache] 
(www.hydro.eaufrance.fr). Origine des données : EDF/HYDRO-MEDD/DE 
27 décembre : 1 270 m3/s à Saint-Paul-les-Durance. 
 
 
 
 
AD Rhône, 3959 W 669, Rapport des travaux de réparation des dégâts causés par la crue de novembre-
décembre 1935 
 



Sources documentaires 1935
 

 

 



Sources documentaires 1935
 

 

 
 



Sources documentaires 1935
 

 

 



Sources documentaires 1935
 

 

 
ADBR, 2 Z 27 : Rapport du Capitaine Lanaud, commandant de la Gendarmerie d'Arles sur une grave 
inondation dans la région de Châteaurenard-Barbentane, 12 novembre 1935. 
"Le mardi 12 novembre 1935, dans la matinée, la Durance grossie à la suite des fortes pluies qui ne 
cessent de tomber depuis plusieurs jours, a rompu ses digues et a submergé toute la région comprise 
entre Châteaurenard et Barbentane. 
Le niveau des eaux s'est accru avec une rapidité considérable, mettant en péril de nombreux mas 
disséminés dans la campagne. 
Aussitôt prévenu, je me suis rendu sur les lieux après avoir avisé M. le sous-préfet et rendu compte au 
chef d'escadron, commandant la compagnie. 
Les secours ont été immédiatement organisés par les autorités locales, la Gendarmerie, un détachement 
du 7e régiment du Génie, les sapeurs-pompiers des diverses communes et la population. 
Il a été procédé au sauvetage de plusieurs familles isolées dans les fermes et qui avaient déjà dû se 
réfugier au 1e étage de leur maison. 
Jusqu'ici, aucun accident de personne n'est à déplorer mais les dégâts matériels s'élèvent à plusieurs 
millions. 
Depuis 1886, pareille catastrophe ne s'était pas produite dans la région. La plupart des routes sont 
submergées et toute circulation y est devenue impossible en particulier sur le chemin de grande 
communication n°6 entre Graveson et Tarascon, sur la RN 570 entre Rognonas et Graveson et sur le 
CGC 7 de Rognonas à Barbentane. A certains endroits, dans les environs de Barbentane en particulier, 
la nappe d'eau atteint 3 mètres. A 18 heures, le Rhône accusait à Beaucaire un niveau de 7,75 m au-
dessus de l'étiage. La pluie n'a cessé de tomber toute la journée et le niveau des eaux continue de monter. 
Il y a lieu de prévoir une nouvelle aggravation du sinistre". 
 
ADBR, 2 Z 27 : Rapport du Capitaine Lanaud, commandant de la Gendarmerie d'Arles sur une grave 
inondation dans la région de Châteaurenard-Barbentane, 15 novembre 1935. 
"La crue du Rhône et de la Durance a gagné avec rapidité toute la région N.O. de l'arrondissement 
d'Arles. Le niveau des eaux n'a cessé de croître au cours de la journée du 12 novembre 1935. Il a atteint 
jusqu'à 3 mètres en rase campagne. 
Les pluies persistantes et un courant d'une violence inouïe ont rendu toutes les opérations de sauvetage 
extrêmement lentes et périlleuses […]. L'évacuation des mas en danger et les opérations de ravitaillement 
se sont poursuivies les 13 et 14, de nuit et de jour […]. Il n'a pas été évacué moins de 300 personnes. 
Aucun accident de personne n'est à déplorer. Une partie du bétail a été sauvée. Les vivres ne manquent 
pas [...]. A Châteaurenard, la situation qui tendait à s'améliorer dans la soirée du 13 s'est aggravée avec 
une nouvelle poussée de la Durance le 14 vers 1 heure. La violence du courant a creusé une brèche de 4 
mètres sous la ligne du chemin de fer des Bouches-du-Rhône, au point kilométrique 3 330 entre 
Châteaurenard et Rognonas […]. Ce matin, 15 novembre 1935, le niveau des eaux a baissé d'environ 
0,80 mètre. Le beau temps persiste. La situation locale s'améliore nettement. 
Le 15 novembre 1935, à 10h25, le service des Ponts et Chaussée adresse le télégramme suivant : Rhône 
baisse Lyon après avoir atteint la Mulatière 8,98 – A prévoir baisse générale ralentie par arrivée crue 
Saône sur bassin inférieur". 
 
ADBR, 2 Z 27 : Rapport de la gendarmerie, 16 novembre 1935. 
" […] Rapportons que le 12 novembre courant à 8 heures 30, le chef et le gendarme Rouvière étant à la 
caserne ont été prévenus téléphoniquement par la Mairie de Châteaurenard que les digues de la rivière 
la "Durance" venaient de se rompre aux Grands Quartiers, commune de Châteaurenard et qu'en raison 
d'une très forte crue de cette rivière, plusieurs fermes se trouvaient menacées […]. Nous avons fait 



Sources documentaires 1935
 

 

évacuer quinze mas […]. Nous nous sommes rendus dans toutes les communes de notre circonscription 
riveraines de la Durance et du Rhône, Rognonas, Barbentane et Noves où aucun danger immédiat ne 
nous est signalé […]. 
A 12 heures le même jour, étant à notre caserne, nous avons été informés par le maire de Barbentane 
qu'en raison des crues du Rhône et de la Durance, plusieurs mas étaient cernés par les eaux et que leurs 
habitants se trouvaient en danger […]. Les opérations de sauvetage continuèrent toute la nuit du 12 au 
13 et la journée de ce même jour […]. Il a été procédé au sauvetage de 300 personnes. Aucun accident de 
personne n'est à signaler. Dans le canton de Châteaurenard, les dégâts sont considérables et ne peuvent 
être évalués actuellement. Néanmoins, à titre d'indication, la commune de Rognonas qui parait avoir le 
moins souffert de cette crue, il y aurait plus d'un million de dégâts". 
 
ADBR, 2 Z 27, Dossier de dépêches, lettres, relevés téléphoniques, télégrammes pendant la grande 
inondation de novembre 1935 dans les Bouches-du-Rhône. Reproductions et retranscriptions le cas 
échéant. 
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Barbentane : 
14 novembre 8 h 30. Niveau des eaux a 
monté environ 30 cm hier soir. Aucune 
personne signalée en danger. Opération 
sauvetage personnes et bétail. Ravitaillement 
assuré. Reçu pain Châteaurenard. Vivres en 
quantité suffisante pour l'instant. Région 
Orgon et Châteaurenard : aucun danger. 
Rhône à Avignon le 14 à 5 h : 7  32. Prévoit 
7 m 40 pour journée. Durance 3 m 02. 
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Police Châteaurenard fait 
connaître la situation s'améliore 
à Châteaurenard. On constate 
une légère baisse des eaux. M. 
le Commissaire de police, 
Féraud, Agent-Voyer Brissot se 
sont rendus à la Durance et ont 
réparé la brèche. La voie ferrée 
des Bouches-du-Rhône est 
inondée sur un parcours de 500 
m environ. Toutes les familles 
des 40 habitations évacuées ont 
été mises à l'abri. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Vers 5 h ½ Gendarmerie d'Arles.  
Téléphone qu'elle venait d'être informée par secrétaire mairie d'Arles que la Durance avait rompu ses 
digues entre Rognonas et Châteaurenard et que l'eau arriverait dans le quartier du Trébon dans quelques 
heures. 
2 autos ont été réquisitionnées et 2 gendarmes sont allés prévenir habitants du Trébon. 
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Aucune brèche ne se 
serait produite 
aujourd'hui. La 
situation à Graveson 
n'a pas changé depuis 
hier. 
L'inondation du 
Trébon provient de 
l'écoulement des eaux 
de Graveson et de 
Châteaurenard qui 
serait parvenu à 5 h ½ 
à Saint-Gabriel. 
Etant donnée la nature 
et la provenance de 
ces eaux l'inondation 
prévue au Trébon 
n'aurait pas de 
caractère de gravité.  
(18 h) 

(Communication 
téléphonique de la 
mairie d'Arles). 
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ADBR, SH 6, Rapport de l'ingénieur en chef du Service Hydraulique des Bouches-du-Rhône sur 
l'évaluation des réparations à effectuer par les syndicats et concessionnaires, suite à l'inondation de 1935. 
Ce rapport ne concerne pas le Rhône, mais seulement la basse Durance : les défenses le long des rives 
gauches de la rivière de Durance, mais aussi les divers syndicats  d'irrigation touchés par l'inondation. En 
tout, 8 pages (copie carbone bleue d'un document dactylographié, néanmoins lisible). 
Le total de la réparation des dégâts est porté à la somme totale de 1 835 000 francs (syndicats de la 
Durance et syndicats d'irrigation). Mais l'amélioration du système de défense est porté à une somme 
supérieure à 6 millions de francs. 
 
Cf. pages suivantes 
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ADBR, SH 6, Dégâts de l'inondation de novembre-décembre 1935 dans l'arrondissement d'Arles et à 
Châteaurenard. Hauteurs d'eau sur les routes détaillées. 
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PARDE, Maurice, "La grande crue du Rhône en novembre 1935", in Revue de géographie alpine, n°2, vol. 
24, 1936, p. 395-420. 
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AC Avignon, 94 Fi 717 : Rue Bonneterie, quartier des Halles, janvier 1936 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
AC Avignon, 20 Fi 781 : L'avenue Monclar lors des inondations de décembre 1935-janvier 1936 
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AC Avignon, 20 Fi 784 : La Durance et le viaduc du PLM lors des inondations de décembre 1935-janvier 
1936 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
AC Avignon, 93 Fi 426 : La place Saint-Didier. Inondation de janvier 1936 
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AC Avignon, 20 Fi 778 : Boulevard du Rhône, remparts et pont Saint-Bénezet lors des inondations de 
décembre 1935-janvier 1936 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
AC Avignon,  93 Fi 427 : Place Pie, angle Bonneterie. Inondation de janvier 1936 
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AC Avignon, 8 Fi 526 : Les escaliers de l'église Saint-Agricol. Inondation de 1935 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
AC Avignon, 20 Fi 772 : La population sur la passerelle construite par le 7e Génie, rue de la 
République. 
Inondation de 1935 
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AC Avignon, 8 Fi 509 : Le pont Saint-Bénezet lors de l'inondation de 1935. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
AC Avignon, 67 Fi 6897 : Après la crue, traces laissées sur les murs, rue Joseph Vernet, par 
les huiles de moteurs, indiquant la hauteur des eaux 
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AC Avignon, 8 Fi 498 : Inondation de 1935. Les allées de l’Oulle à Avignon 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
AC Avignon, 8 Fi 507 : Un coin de la rue Saint-Agricol lors de l'inondation de 1935  
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Photographies de la marque de la cour intérieure du Musée Calvet d'Avignon : "inondation 14 
nov. 1935". Auteur : Georges Pichard. 
 

 
 
 

 
 


